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ETUDE DE QUELQUES ASPECTS NOVATEURS 
DANS LES DICTIONNAIRES MODERNES. 

Nous traitons dans cet article de l'eveil du dictionnaire a la variation <les activites 
dans l'apprentissage <les langues etrangeres. Les dictionnaires deviennent, comme le 
mentionne J. Dubois «<les instruments de l'education permanente, car ils sont a la fois 
le livre de l'age scolaire et celui de l'age adulte». 1 L' auteur ajoute que le dictionnaire 
«facilite la communication linguistique, en comblant les lacunes de l'information <les 
lecteurs».2 Bien entendu, les lacunes, se manifestent clairement chez les apprenants 
d'une langue etrangere lors de la production ecrite, etant donne que celle-ci est SOU­

vent tributaire d'une bonne connaissance <les relations entre lexique, syntaxe et seman­
tique. Or, cette question a retenu l'attention de nombreux auteurs de dictionnaires. 
Ainsi l'observation <les ouvrages de J. Dubois3, et d'I. Mel'Čuk4, montre comment 
s'intriquent le lexique, la syntaxe et la semantique. Cette intrication a ete !'objet de 
notre reflexion sur quelques dictionnaires novateurs (voir ci-dessous). 

Les dictionnaires de notre corpus 

Les ouvrages novateurs retenus dans notre corpus sont les dictionnaires mono­
lingues suivants: 

Dictionnaire du frarn;:ais langue etrangere (D. F. L. E.), Niveau 2, 1979, (Sous la 
direction de J. Dubois)s. 

Dictionnaire du frarn;:ais contemporain (D. F. C.) 1980. (Sous la direction de 
J. Dubois)6. 

Dictionnaire explicatif et combinatoire du frarn;:ais contemporain, (D. E. C.), 1984, 
(sous la direction d' l. Mel'čuk)7. 

1 Dubois J. et al. 197·1, p. 7. 
2 lbid. p. 7. 

3 Voir: Dubois J. 1979 et 1980. 

4 Voir Mel'čuk l. 1984. 

5 Dubois J., 1979. 

6 Dubois J., 1980. 

7 Mel'čuk l., 1984. 
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Le choix de ces dictionnaires se justifie par le fait qu'ils illustrent la variation et 
l'evolution du paysage dictionnairique, vu que notre perspective d'avenir est le 
depassement du modele traditionnel du dictionnaire. 

Les principes methodologiques 

De la conception des princi pes de base qui ont preside a l' elaborati on de chacun de 
ces trois dictionnaires decoulent evidemment des exigences methodologiques parti­
culieres que nous tenterons d'illustrer dans notre article. 

Les principes methodologiques du D. F. L. E. 

Le but avoue du D. F. L. E. est «d'assurer la comprehension et la production de 
textes tres divers, et la maltrise du frarn;ais courant, ecrit et parle.»8· Les auteurs de ce 
dictionnaire accordent une place importante aux «commentaires». 

Les articles contiennent souvent trois types de commentaire: Le commentaire gram­
matical, le commentaire semantique et le commentaire lexical, (voir D. F. L. E., p. IX) 

Le commentaire grammatical «donne des indications sur les constructions des mots»9. 
Dans l'article «assister» que nous prenons a titre d'exemple, les auteurs donnent des 
informations explicites sur la nature du sujet et du complement. Les auteurs indiquent, 
en utilisant des abreviations, que le verbe assister s'emploie comme (v. t.) (sujet qqn), 
assister qqn 10: «vous pouvez vous faire assister par votre avocat, si vous le vouleZ». 
(voir D. F. L. E. p. 71). Ils indiquent egalement qu' «assister» s'emploie comme (v. t. 
ind.) (sujet qqn) assister a qqch: <tj'ai assiste a toute la scene,» etc. (voir D. F. L. E. p. 71). 

Le commentaire semantique donne des informations sur les synonymes. Les 
auteurs precisent: Assister a qqch a pour synonyme: ETRE PRESENT A. Assister qqn 
a pour synonyme AIDER. (D. F. L. E. p. 71). 

Dans la demiere partie consacree au commentaire lexical, les auteurs ne se conten­
tent pas d'indiquer simplement les derives. Le sens des derives est souvent mentionne 
a l'aide d'exemples dans cette partie. Si un derive «est !'objet d~un article distinct» les 

auteurs renvoient a l'article conceme. Les derives prefixes sont indiques «a leur ordre 
alphabetique avec un renvoi au terme ou ils sont traites». (voir D. F. L. E. p. IX). Cette 
methode permet, precisent les auteurs, «de retrouver pour chaque mot la structure le­
xicale». (D. F. L. E. p. IX). 

8 Dubois J. 1979, p. IX. 
9 Jbid. p. IX. 

1 O V. t. = verbe transitif, qqn = quelqu 'un, qqch = quelque chose, v. t. ind. = verbe transitif indirect. 
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Nous constatons que les articles dans ce dictionnaire se distinguent par les com­
mentaires explicatifs, (voir ci-dessus) et la richesse de l'exemplification. Les explica­
tions sont parfois accompagnees des dessins humoristiques qui jouent, comme le men­
tionnent les auteurs, «un role actif dans l'apprentissage du fran9ais en aidant a poser 
des questions sur le sens des mots.». (D. F. L. E. p. X). 

Les principes methodologiques du D. F. C. 

Dans I' avant-propos du dictionnaire les auteurs indiquent aux lecteurs les objec­
tifs du dictionnaire: «par la conception comme par la realisation du nouveau diction­
naire du fran9ais contemporain, ona voulu repondre aux necessites actuelles de l'en­
seignement modeme du fran9ais. Ceux qui, ayant acquis les bases elementaires de la 
langue, visent a affermir, a controler et a perfectionner l'usage qu'ils ont du fran9ais, 
auront a leur disposition un instrument commode de consultation et une aide pour un 
apprentissage systematique du lexique, de son fonctionnement morphologique, syn­
taxique et semantique.». (D. F. C., p. VII). 

Les auteurs adoptent dans ce dictionnaire un plan de l'article different de celui 
adopte dans le D. F. L. E. Les donnees ne sont pas presentees sous forme de commen­
taires explicatifs (voir: les parties lexicale, syntaxique et semantique, du D. F. L. E.). 

L'organisation des articles dans le D. F. C. s'appuie largement sur la theorie struc­
turale: «la description du mot dans chaque article se fait a partir de ses emplois dans 
les phrases de la langue» (D. F. C., p. V). 

Enfin nous pensons que les nombreuses precisions sur les constructions syntaxi­
ques, la notation des synonymes et des antonymes, la richesse de I 'exemplification per­
mettent de montrer au consultant le fonctionnement des mots en langue et dans le dis­
cours. 

Les principes methodologiques du D. E. C. 
La redaction des articles dans ce dictionnaire est une remarquable demonstration du 

passage de la theorisation a la realisation. Les auteurs ont choisi comme base de 
description «le modele linguistique du type "sens-texte"» 11. 

D'apres l'hypothese fondamentale de ce modele, les auteurs constatent: <<Une lan­
gue naturelle constitue une espece de TRANSFORMATEUR qui assure la correspon­
dance entre l'ensemble infini des SENS et l'ensemble infini des TEXTES (de la langue 
consideree). Par consequent, une description d'une langue Lest un systeme de regles 
qui etablit la correspondance entre les sens et les textes de L. Le D.E.C. de L doit 

11 Le travail sur le D. E. C. du fran9ais constitue un developpement d'un projet entrepris par Alexandre 
Zolkovskij et Igor Mel'čuk (D. E. C. du russe) en 1965 it Moscou. (Voir D. E. C., p. 3). 
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foumir au systeme toutes les donnees sur les mots individuels, donnees indispensables 
a son fonetionnement.» (D. E. C., p. 3). 

Cet objeetif optimal que eherehent a atteindre les auteurs va requerir <les investi­
gations tres poussees. Ainsi l'article du D. E. C. eontient einq zones, et ehaque zone 
eomporte a son tour plusieurs divisions (voir D. E. C., p. 17). Ces einq zones sont les 
suivantes: 

1. Zone d 'introduction. 
2. Zone semantique. 
3. Zone de combinatoire syntaxique. 

Ces trois zones foumissent au eonsultant <les informations detaillees sur les diffe­
rents sens, le sehema de regime, les eonstruetions syntaxiques, ete. (voir D. E. C., p. 17). 

4. Zone de combinatoire /exicale (L'introduetion <les fonctions lexicales (F. L.). 
C'est l'un <les traits les plus marquants de ee dietionnaire. Voir ei-dessous). 

5. Zone de phraseologie. Dans eette zone, les auteurs eitent les loeutions figees. 
(voir D. E. C., p. 24). 

Regards sur la zone de combinatoire lexicale 

Dans la zone de eombinatoire lexieale, les auteurs deerivent de fa9on systematique 
la eooeeurrenee lexieale restreinte a l'aide <les fonetions lexieales (F. L.). (voir D. E. 
C., p. 23). Les auteurs introduisent done les fonetions lexieales pour marquer un rap­
port entre deux termes. D'une fa9on generale, la signifieation, resultant de l'associa­
tion d'un terme avee ses eooeeurrents immediats, sera notee dans le eorps de l'article 
au moyen <les fonetions lexieales. Ainsi, la fonetion lexieale "magn" sert a marquer 
l'idee d'intensite qu'expriment les sequenees: memoire d'elephant, neeessite impe­
rieuse, ete. les auteurs du D. E. C. notent les fonetions lexieales dans l'artiele de la 
maniere suivante: 

Magn (memoire) = d'elephant 
Magn (neeessite) = imperieuse 
Ete., (voir ei-dessous). 

Les auteurs du D. E. C. eherehent done a regrouper dans la zone de eombinatoire lexi­
eale les eooeeurrents immediats qui apparaissent dans l'entourage proehe du terme traite. 
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Quelques exemples illustratifs des principales F. L. utilisees dans le D. E. c.12 

La F. L. Figur: "metaphore (du mot cle) codifiee par la langue." 
Figur: (fumee) = rideau (de fumee). 
Figur: (haine) = feu (de la haine ). 

La F. L. Manif: "se manifester dans quelque chose." 
Manif Goie) = jaillir, eclater. 

La F. L. Excess: "fonctionner d'une fac;on anormalement excessive". 
Excess (coeur) = palpiter, accelerer 
Excess (moteur) = s'emballer 

La F. L. Ver: "te! qu'il doit etre, correct". 
Ver (peur) = justifiee 
Ver (respect) = merite 

La F. L real1, real2: "verbe ayant le sens de realiser". 
Real 1 (promesse) = accomplir, tenir 
Real 1 (probleme) = resoudre 
Real 1 (piege) = tendre 
Real 2 (piege) = tomber dans 
Real 2 ( ordre) = executer 
Real 2 ( conseil) = suivre 

La F. L. Bon: "mot que !'on emploie comme une louange standard codifie 
par la langue". 

Bon ( conseil) = precieux 
Bon (promesse) = sacree 

La F. L. Mult: "ensemble regulier de ... " 
Mult (vache) = troupeau 
Mult (abeille) = essaim. 

Certaines F.L. s'emploient en combinaison avec d'autres. Les F. L. Caus (causer) 
et Fin (=cesser) se combinent avec la F. L. Func. 

Caus Func ( difficulte) = creer, poser 
Caus Func ( enthousiasme) = exciter 

12 Voir: Mel'čuk, 1981, pp. 33-34, etMel'čuk 1984, p. 49-51. 
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Fin Func (vent) =se calmer 
Fin Func (colere) = s'eteindre 

Comme nous pouvons le constater, le D.E.C. sort du cadre habituellement reconnu 
aux dictionnaires traditionnels. En effet, l 'etendue de la microstructure, les differentes 
manieres de donner des informations (lexicales, syntaxiques et semantiques) illustrent 
largement les sens et les differents emplois des termes traites dans ce dictionnaire. Les 
cinq zones du dictionnnaire mettent a la disposition des consultants un repertoire d'in­
formation tres riche tant par son contenu que par son ampleur. L'ensemble des infor­
mations dans ce repertoire devrait done mieux repondre aux strategies individuelles 
d'apprentissage notamment lors de la production ecrite des textes. 

Conclusion 

Les trois dictionnaires de notre corpus introduisent de nombreuses modifications 
dans la redaction des articles, mais nous trouvons que le D. E. C., qui est une applica­
tion du modele "sens-texte", offre aux consultants des donnees nettement plus riches 
que celles qu'on peut trouver dans les dictionnaires de conception classique. 

Nous pensons que les exigences croissantes en matiere d'apprentissage des langues 
etrangeres ne faut que renforcer la necessite de poursuivre ce travail novateur dans la 
conception du dictionnaire et de le generaliser a d'autres langues. Mais la realisation 
de ce type de dictionnaire implique forcement le recours au syste~e informatique. En 
effet, les progres techniques realises ces dernieres annees facilitent l'introduction des 
innovations dans les dictionnaires d'avenir et laissent presager l'elaboration de diction­
naires a geometrie variable convocables sur ecran electronique. 
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Povzetek 

NOVI VIDIKI V SODOBNIH SLOVARJIH 

Več sodobnih slovarjev francoskega jezika si zastavlja nalogo, da izpopolnijo pomanjkljivosti, 
ki jih uporabnik slovarja sicer v večini tovrstnih del najde. Prispevek izhaja iz prepričanja, da veliko 
slovarjev tujemu uporabniku ne daje zadosti izčrpnega pojasnila o skladenjski in pomenski vredno­
sti posameznih besednih enot; pri tem se drži strukturalističnega vidika, kot ga je najbolj natančno 
opredelil J. Dubois, in pa modela I. Mel'čuka, pri katerem je v ospredju pomen v besedilu. Podatki 
o pomenu in rabi besede naj bi opozorili uporabnika slovarja na splošno vrednost le-te in na njeno 
vrednost v nekem realnem stavku. 
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